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« Donne-moi à boire » 
En ce dimanche j’aimerais bien me pencher sur le sujet du don de soi. Vous savez que je 
suis en train de préparer une thèse en éthique et actuellement je m’accroche à ce sujet. 
C’est peut-être pour ça que j’ai identifié tout de suite les deux moments où se trouve le 
verbe donner dans les textes bibliques que l’Église nous propose en ce dimanche. 
D’abord Paul, en s’adressant à l’Église de Dieu qui est à Rome, dit cela : « l’amour de 
Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné » (Rm 5,5). 
Ce passage est en quelque sorte, un résumé de notre foi. Dieu nous a concédé le salut, 
c’est-à-dire la participation à sa vie divine, non pas à cause de nos mérites, mais à cause 
de son « amour fou », comme dirait le théologien orthodoxe Paul Evdokimov. 

Le salut que le Seigneur ne cesse de nous offrir est donc un don. Par la sainte 
incarnation de Jésus, notre Dieu se montre et se donne à chacun de nous. Dans le 
passage de l’évangile suggéré par l’Église, Jésus, étant dans une ville de Samarie, 
appelée Sykar, s’approche d’un puit où il se trouve une femme samaritaine. En effet, on 
sait que le rapport entre un juif et un samaritain était, pour ainsi dire, interdit par la 
mentalité juive de l’époque, à cause de leur rivalité intestine.  

Je ne vais pas trop m’attarder sur le texte à part entière, en l’occurrence l’un des 
passages les plus beaux de la Bible. Ce qui m’a frappé le plus dans cet épisode c’est la 
demande de Jésus à cette femme samaritaine : « Donne-moi à boire ». Comment ne pas 
se sentir bouleversé  par cette demande?   

Sainte Therese de Lisieux, elle aussi a été frappée par la demande de Jésus, et sa 
déclaration exprime très bien mon étonnement : « Jésus n’a pas craint de mendier un peu 
d’eau à la Samaritaine. Il avait soif… Mais en disant: ‘Donne-moi à boire’, c’était l’amour 
de sa pauvre créature que le Créateur de l’univers réclamait. Il avait soif d’amour… » (Cf. 
Sainte Thérèse de Lisieux, Histoire d’une âme). La petite Thérèse nous amène à 
comprendre que le don que nous avons reçu, nous devons le rendre autrement, c’est-à-
dire de manière créative. Cela est le cercle 
vertueux que le Seigneur nous invite à vivre. 

En effet, au fur et à mesure, nous 
comprenons que ce récit évangélique est 
l’histoire d’une rencontre de deux désirs et 
de deux regards. Nous témoignons d’un 
contact qui va toucher les deux 
personnages. Malgré les interdits, Jésus 
révèle à cette femme sa vérité la plus 
profonde. Ainsi, elle passe de l’étonnement 
à l’annonce, car elle se contemple 
désormais comme le Christ la voit. Que 
l’Esprit-Saint nous aide à nous approprier le 
message de la liturgie de la Parole de ce 
dimanche.  

P. Welly 

Concert pour le frat à Saint Saturnin  

Merci à tous ceux qui ont aidé  

même si le frat est annulé à cause du Coronavirus 



Les Sœurs de Saint Joseph de l’Apparition (sja)  
dans la cité des Mordacs à Champigny  

Nous continuons la présentation des di-
verses communautés religieuses à Champi-
gny. Nous profitons de la fête de Saint Jo-
seph, le 19 mars pour laisser les sœurs de 
Saint Joseph de l’apparition se présenter; 

Depuis la fondation de la Congrégation à 
Gaillac en 1832 par Sainte Emilie de Vialar, 
elle a voulu qu’elle soit missionnaire. En 
effet, peu de temps après la fondation, les 
premières sœurs sont parties en mission en 
Algérie, ensuite en Birmanie et jusqu’en 
Australie. Notre fondatrice a voulu qu’à 

l’exemple de Saint Joseph, les sœurs 
traduisent la tendresse de Dieu par des 
gestes humains en répondant aux ap-
pels venant de divers continents au 
service de population de toutes langues 
et de toutes cultures. 

C’est pourquoi, en nous engageant 
dans cette famille religieuse, nous sa-
vions que nous pouvions être envoyées 
dans n’importe quelle région du monde. 
Et avec la grâce de Dieu, nous avons 
été préparées à l’aventure…. 

C’est ainsi que nous avons été appe-
lées pour la mission en France. Et en lien 
avec le diocèse de Créteil, nous sommes 
arrivées à Champigny en 2016. Par fidéli-
té à notre charisme qui est « l’incarnation », nous avons choisi d’habiter en HLM dans la 
cité des Mordacs :  

« Les hommes et les femmes de 
notre époque sont confrontés à de 
redoutables situations. Nous nous 
voulons fraternelles, partageant 
leurs drames, leurs conditions de 
vie, disponible pour instruire leurs 
enfants, soigner leurs malades, ne 
perdant jamais de vue notre mis-
sion : porter à tous l’incroyable nou-
velle qui a bouleversé le cœur de 
Marie et de Joseph : Jésus est l’en-
voyé du Père, venu parmi nous pour 
nous révéler son amour. 

C’est en communauté que nous 

Sœur Bed et Sœur Lucia  et leur immeuble 

Sœur Bed à l’aumônerie des lycées 

Sœur Lucia à l’école Jeanne d’Arc à Saint Maur 



vivons notre mission et 
notre consécration à Dieu. 
Pour cette année, nous 
sommes seulement deux, 
Sœur Bed (Haïtienne) et 
Sœur Lucia (Birmane) et 
nous rejoignons la com-
munauté de Saint Maur 
pour des temps de par-
tage et de convivialité. 

À travers une vie toute 
simple, nous cherchons à 
répondre à l’appel de Dieu 
pour un monde fracturé. A 
travers les relations que 
nous tissons avec ceux que 
nous rencontrons dans 
notre quartier, notre paroisse, notre lieu de travail, nous voulons, à la suite de notre fon-
datrice Sainte Émilie de Vialar, témoigner de l’infinie tendresse du Père pour l’humanité. 

Dans notre prière quotidienne, personnelle et communautaire, nous confions à Dieu les 
joies et les peines de nos amis et du monde. 

À travers les missions que l’Église nous confie, nous essayons de transmettre notre foi et 
notre amour de Dieu, aux enfants, aux jeunes et aux adultes. 

Nous voulons, par des gestes humains, être tisseuses de communion, être signe vivant 
de l’amour de Dieu qui rejoint les hommes par Jésus, son Fils. 

À l’écoute de la Parole de Dieu, nous cherchons sans cesse à nous convertir pour res-
sembler de plus en plus à 
Jésus qui nous a appelées à 
Le suivre : « Viens, Suis-
moi. » 

Sœur Bed et Sœur Lucia 

 

Sœur Lucia avec les enfants  

à Notre Dame du Sacré-Cœur de Coeuilly  

Rencontre de  

"Maison d'Evangile"  

Avec des voisines  

Chez les sœurs  26, rue du Bois 

l'Abbé Aux Mordacs 

Recevoir le sacrement de réconciliation  

Avant et après les messes 

pendant l’adoration du mercredi soir 18h30 à 19h 

Sur rendez-vous avec un prêtre ou quand il est là 

Lors des journées du pardon  

 (21 à Sainte Marie ou 28 mars à Coeuilly) 

Jeudi saint après la messe 



Paroisse Saint Jean 23 
9, Rue Rabelais – 94430 Chennevières-sur-Marne  Tel.: 01 45 76 55 20.  

email: eglisesaintjean23@gmail.com  ; homélies sur www.bruno-cadart.com 

Accueil:   Mercredi et vendredi de 17h à 19h, Samedi de 10h à 12h  

  et sur rendez-vous (Père Bruno Cadart: 07 83 59 91 67) 

Messes: Le dimanche à 9h et à 10h30  

  Mercredi à 18h (adoration après)  Jeudi à 8h30 

Eglise ouverte pour prier quand le Père Bruno est là ou aux heures d’accueil 

Des rendez-vous… 

• Tous les vendredi à 19h : Chemin de Croix  

• Dimanche 22 mars de 9h à 10h15: temps "Goûtons la Parole"  

• Samedi 28 mars 10h à 12h ou 14h à 16h :  
Journée du Pardon à Coeuilly  (21 mars à Sainte Marie du Plant) 

• Dimanche 29 mars 9h30 à 17h30 
temps de récollection proposé par l’Action catholique Ouvrière 

• Vendredi 27 mars de 19h à 21h30: halte spirituelle à la cathédrale avec les pères 
Guy Sionneau et Jules Mapela  

• Samedi 4 avril: 14h30 Ciné débat « Il était une fois Jésus... »  
à l’église Saint Saturnin  

• Dimanche 5 avril: Dimanche des Rameaux - début semaine sainte 

• MERCREDI 8 avril à 19h à Créteil : Messe chrismale (pas le mardi) 

• Jeudi saint (9), vendredi saint (10), samedi saint (11), Pâques (12) 

 Au nom de tous les jeunes, des animateurs du FRAT et du responsable de groupe 
FRAT de Champigny, de Lidia GAMEIRO, nous vous présentons nos sincères remercie-
ments pour votre générosité !  

Depuis le début des actions de vente au mois de novembre, vous avez contribué d’une 
manière ou d’une autre pour permettre aux jeunes de partir à Lourdes. Nous avons été 
touchés d’une manière spéciale par votre présence nombreuse au concert de gospel du 
samedi 7 mars à Saint Saturnin. 

Malheureusement, nous avons appris cette semaine l’annulation du FRAT 2020 en 
raison de la situation sanitaire et les modalités 
d’organisation de la prévention contre la propaga-
tion du Coronavirus (covid-19). Mais l’équipe d’or-
ganisation du FRAT est en train de réfléchir à une 
proposition pour les jeunes avant la fin de l’année.  

Malgré la déception, nous gardons l’espérance de 
pouvoir offrir aux jeunes une belle rencontre. En-
core une fois, un grand merci à tous ! Soyez assu-
rés de nos prières. 

Sœur Bed et Père Jerald 


